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J**"» ^iktniasrte , i a i t i e n t faon aed i t eurs 4 te v i s • 
*• . •eur Facul té , ind iquent les i n d i c a t i o n dan» l e * 
•arasMaet StssSig^sUt, tournèrent tes succès rasg-por-
k w las é t u s f i s n u , mcntkranseU tes t r a v a u x «tes 
«^reJSesax'ttrs» 

Tous tes rapparia sent accuaOtte par des bravos. 
L a IHissiMMtn des i l s t s s a i i w i n 

M. l e chano ine Dewau' .e d o n n e lecture d u palma
r è s des récompense» décernées aux é tud iant s e t 
d e s résul tats de s c o n c o u r s entre l e s é lèves de s in -
t i tu t ions l ibres. JLes é tudiants reçoivent leur m é 
dai l le d e s main s d e s pré lats qu i l e s b é n i s s e n t 

E n voic i l e 'palatales : 

recuite a* TfcSsliata. — Médaillé d'argent, M. l'abbé 
Paradis ; aredallles e s eroaza, MM les abbé» Thone, Cor-
ooaaser. Oeurs de philosophie : Médaille d'argent. 
M. l'abaxi Scotssery. 

raee l l l d» Bu i s . — m — m année Ira a«ed d'aï* . 
H. AViurtce WUUu. sa aaéd. d'arg . M. Auguste Agisse ; 
a M de bronze. Mai Paul Deléplne. Joseph Toussaint, 
A. Hsnus. Dsuxicme année : ira mtA. d'arg.. M. 
Louis Selosw ; sa «aéd d'arg . M. G. Warabergue ; méd. 
«Va bronze, M Albert Martin. Troisième année Ira 
-saéd d'arg.. M V. Haiebrouck : rséd de bronze. MM, 
rrancors Coussrl. Benoit. Duquesne Section des 
«estâtes asarassa : ter saéd. d'arg. M. L. Setosse ; sa 
sas*, d'arg. s*, Pael Boyaval : saéd. de Bronze, MM. 
Maaelis Caartfcsr M Paul Délesta* 

Faculté de Ml aulne. — Première année : Méd. d'arg, 
Il Joseph Fléves Deuxième année : Méd d'arg.. M. 
Paul Choquât ; méd dé bronze. M Joseph Boudallllez 
— Troisième année Méd d'arg. MM André Gnèrtllon 
as BaaHe Poltaa : méd d* bronze, MM Oaston Top, Gas-
ton Marlots et Max poissonnier Quatrième année : 
Méd d'arg.. M. Louis Pépiai méd de bronze. MM Denis 
Fie heu i . Albert Perrln. Julien Pley Deuxième an
née, pharmacie : Méd. de bronze. M Georges Lesouvey. 

Faculté ace Lettres. — Première année ; Méd. d'arg , 
M. l'abbé Helbecque : méd. de bronze, M. l'ablié Lou-
vyek. M. Hébert DesmqorrcM Deuxième année : 
lAcd d'arg.. M l'abbé Wibaiit. méd. de bronze, MM. les 
abbés Lecoq et Va ton 

Faculté dee l i l s a n » . — Ccrttleat.t supérieurs - Ire méd 
d'arg . M l'abbé Raeckelbnon : te méd d'arc , M l'abbé 
Seolssery Année du P C N Ire méd d'arg . M. 
Henri Fnurdtnler ; se. ex-caque. MM. Jean l.egrand et 
Ch BaUliet ; méd. de bronze, MM. Jean Wllkit, Jean 
Muytlen, Joseph Lefebvre 

•cale Ineustrieelc. — Méd de bronze. MM H. Rossl-
•aol . Albert Dauvergne, Pierre Blnart. M Brosson. 

NiHtléfnc censeur» de Selenees religieuses. — 1er prix, 
M Louis SftosM, étudiant en droit ; Se prix. M Louis 
Trlsbnmy. étudiant en sciences: Ire mention, M D Cas-
tean. étudiant en droit, 3e mention. M A. Guérlllon, 
étudiant an médecine 

A L L O C U T I O N D E M g r D E L A M A I R E 
M g r De lamaire ne veut p a s se dérober au devoir 

de joindre s e s remerc iements 4 ceux qui ont été 
• d r e s s é s par M g r Baunard. 

Il l es expr ime aux professcunTqui font des h o m 
m e s , d e s chrét iens , des c i toyens v igoureux ; aux 
d o y e n s , aux bienfai teurs de l 'Univers i té , aux pa
r e n t s d e s é tudiants . 

L a lutte qui ag i te en ce m o m e n t la France e s t 
dogmat ique .D 'un coté , il y a la vérité , de l'antre 
l e m e n s o n g e . Qu' i l s v iennent d a n s un mi l ieu tei 
que ce lui a s s e m b l é en c e jour, l es bavards formés 
d a n s tes cabarets et qui crient contre les cathol i 
q u e s , n o u s verront les h o m m e s de sc ience . 

M g r De lamaire exhorte ceux qui ( 'écoutent a 
persévérer dans la voie où i ls se sont e n g a g é * . S n a 
a l l ocu t ion eau?très goûtée . 

Au M M * de s E radiant s Cathol iques 
T e s é t u d M t s de l'Un ivers i té Catho l ique se sont 

r éun i s , jeaaswrsoir, d a n s le local de la rue de ht 
Grande-Al lée , où un punch de rentrée a é té servi . 

Mgr De lamaire présidait c e t t e soirée int ime. 
M g r Lobbedey et t o u s les pro fe s seurs y assis» 

(aient éga l ement . 

M. B e s s o n , prés ident du Cercle a remercié M g r 
D e l a m a i r e et Mgr L o b b e d e y de l 'honneur i n s i g n e 
qu' i l s faisaient aux é tudiants en prés idant h ce t t e 
réunion de rentrée. 

M. B e s s o n a ensu i te fait l ' é loge de M. G r o u s s a u , 
•foi s 'était fart excuser par t é l é g r a m m e . 

Mgr De lamaire , m a l g r é u n e journée lourdement 
c h a r g é e M dit fier et heureux de passer q u e l q u e s 
cassants au mi l i eu de c e s j e u n e s g e n s , e s p é i a n c e 
d e l'avenir ; il l e s e n g a g e n t 4 suivre toujours leur 
d e v i s e nouvel le , indiquée d a n s un a u t o g r a p h e du 
P a p e : < Fort i te et confidenter ». 

D e s d icours ont é té prononcés par MM. D e -
waul le et Thel l i er de Ponchevi l le . 

Le départ de M g r De lamaire et de M g r Lobbe
d e y a été précédé d'un vivat émouvant , suivi du 
chaut entraînant : s E t u d i a n t s l i l lo i s , en avant ». 

CONSEIL MUNICIPAL 
DE ItMTTfiElOS 

S e n s u * «ta jeudi 16 a o i ç m o r » 1906 

L e Conse i l munic ipa l de Wat t t ç lo s s'est réuni 
jeudi 4 8 h e u r e s d u soir. Eta ient ( ï re senf» : MM. 
L . Leuridan, F. D h a l l u i n , adjo ints ; L . 8et t«eai4 , 
E . Deataif leur, C. D e s f o n t a i n e , A. H a i e b r o u c k , H. 
Briffaut, T . L e c o m t e , H. Lec lcrcq , J. P luquet , L . 
Desnan , L . D e l a n n o y , P. D e p r i n c e , R. De lcro ix , 
J. L e d o u x , H. Dcf frennes et J . -B. D u b u s . 

A b s e n t s : MM. H. L a b b e , L . D u q u e s n o y , E . Jtr-
tetru, V . Lep la t , J . -B. Quennoy , J . -B . L e r u s t e , 
J . - B . L iagve et L o u i s Plouvier . 

M. Ledoux est nommé secrétaire. 
L a cNatrlaalen «s M. le docteur Leplat, maire . 
Apres rapurnaatiim du swocèa-verbal de la cJerntere 

séance, M. Lexmden. caéaidetst, dorme lectero d'une 
ItUce ex» M. le préfet du Nord annonçant que la dé-
misai i l de M. le docteur Leplat, maire, est acceptée. 
M. Leuridtxa propose au Conseil d'exprimer à M. le 
Sirt—r ItrdM les regrets que lui canee son départ, de 
asxcxate ssâfAMS* au dévouement arec kxjuel il a pr•» 
où» «es rntftR. de te * t k et de raéonrVultre l'esprit 

cVinmartieJtte avec lequel 9 a présidé te» •éagatens «te 
Qatueil e^tadatit tes cinq aaa de «en ftdsaa»iatja*to«. 

O t e c geemusitiusi est • Ose» 4 rtnaiwaitè . ' 
Droit* ste voirie. - tottlMtor. eu agrass». — Ptxa-

tten du ttvlf 
Depuis tenattipa. te pmocip» d'une taaa de vojrie 

est vrie. 1 > , «ozomissiceis chargées de l'étude du pr<v 
jet présentent aoîourd'irui le résultat de leurs travaux. 

Ou a bâti depuis cinq ans, à Wattrelos, un tot^J de 
£00 maisons, c'est-à-dire une inoyejeie.de iÇO par an. 
Mais ces oonsrruct'ona se répr^rfisseiit aussi olen sur 
Ira voies cleesée» que sur Va rues partiouVères. Sur 
oeJUe-d, te ville n'est pas autorisée à. rssrcevŒx de 
droits de voirie qui sont une conséquence de 1 sligne-
menL. Las deux tiers êtes constructions sont dans ce 
« M et il reste 3LS maieona, r,-»t 65 par a*, sur les-
quetlea an aurait pu pesuavoir la taxe, fia tablant sur 
cette moveano, on peut considérer que les droit3 de 
votrie rapporteront USM somme de 2.500 francs. Le tarif 
ednceé jai ta conimfnion cet celui de Roubaix ; en 
t'appliquent au modèle le plus commun des construc
tions de Wattrelos, chacune d'elles serait taxée à raison 
de 4 9 francs. 

M. Leeoro'.e s'inquiète de savoir si la perception de 
ces droits n'entraînera pas de nouveaux frais. 

M. Leniidan. — Elle sers faite par Je drrertecr dee 
travaux; ce travail est compris dan» ses attributions. 

Le tarif est approuve. 
Création d'un c imet ière au Cretlnler 

Pluaieurs offres de terrain ont été faites, avec des 
prix vaillant entre 1 fr, oh 10 fr. le mètre carié. Le 
projet ayant besoin d'être étudié, M. Leuridan propose. 
de nommer une commission spéciale comprenant deux 
conseillers de chaque section, qui se rendra sur les 
lieux le dimanche 25 courant, à neuf heures, afin de 
assstsxsMaxas tes avauta.es des terrains proposée. Sont 
nommés % cet effet : MM. Destailleur et Dellontaines, 
'Ditalluin et Delcroix, Lecomte et Deuian, l>ubus et 
Liajxe. 

Eco les c o m m u n a l e s 
Les commissions ont procédé à la réception définitive 

des travaux exécutés aux écoles de» garçons du Créti-
nier et du Centre. Lee prévenions étaient de 17.789 fr. Ot 
mail la dépense n'a JAS dépassé 10.476 fr. 95. U o s 
somme de 1.213 fr. 19 rcate donc ssna emploi. 

M. Lecomte fait observer que 'c* cloisons des nou
velles classes du Creûiniar «e démontent très difficile
ment; quand elle vêtit donner une fûje, l'Association 
ce?s anciens élèves est obligée de fermer l'école un jour 
avant et un jour après et de faire 17 francs de frais 
chaque fers. 

M. Lstirklon. — Le travail, cependant, a été exécuté 
conformément aux plans. Noua verrons si l'on peut 
med fier. 

Bureau d'hygiène municipal 
M. le préfet demande par lettre la suite donnée à 

ses instructions relatives à la création du eeti-vice de 
riiyciènex 11 invite le Ccfiseil i s'en occuper pour qu'il 
fonctiioune le ftlnts vite possible. 

M. Leuridan reppeMe qu'un »ur»-s avait été demandé 
en attendant !" amélioration des finances. 

T A question est renvoyée aux commissrons des tra
vaux e t des financée. 

Baux aoHctminaux ft ronouvsler 
Le Conseil appsuuve les cahiers des chorpes dea ad-

j iidir'etfooa è issxuiiitler : 1* pour rentretèen des clie-
vaux de l'oboasce ; 3* pour te fouinrlme de onarejon aux 
hâtinwnta rmmicapoux ; 3* pour la fourniture de* cer
cueils sTaTJsfctTate et 4* pour k> pesa*» public. 

M. DssTisnce demande qu'on ex use la coiidité dans Ws 
cercMsils d'indigenéa. Un jour, «fit-il, un cadavre est 
tombé hors d» son cercueil; si a fallu lier les planches 
praxr le trsnsporter. 

M. Briffaut dit que des csaitsetations s'élèvent fré-
rruernment au su.-et de la tara. Jt-t-on te droit de la 
foire payer è part» 

M. Lfcrtdaa, — Nous ajouter sus sa cahier des char 
«es que te tara sot cames.ses dreas te pesée. 

g 
MM ttagre 
teTn MejCrf,. 

Soc ié té» 
TJx> crédit (te 600 f I 

ea subsides aux soci. 

^u 
1 

$4 VRM AL P£ R0UBAIX 

rtoa atsidenU: TMJjggr;.,., yfc gouasat Henri. sMat 
P'.^rfsJ, bruUlu*i-Da*neste ; - Suppléaarts: 
Hecrt; Btt 

~Dsjtnest« 
l. asUem btar Henri, naai 

•ceateteass un subside i «être d'usaVsnuiU de séjour. rVn 
voyé 4 te CcaamJessra due ateasstes. 

l a a j i l i a é a «smiitarpau» 
L'aneisn astjuaiuaaaira dassszadc ta lesHiacation de sa 

d'jrnicr» lautms. La Ciasmlttiua propose da saasaaenir 
sa résotet^on, en exuriiiiesst ses i sas i ts 4 l'imczrhuriir 
qui a enlevé te mm dit par due rabais trop mspertexrt^. 
Le Oeaneil s* rangs 4 e s t avis . La minorité cVietara s'ab 
«tenir. 

Les IKx f i liicViuuvrgfjfes 
sur les chiens a'élévent pour l'année 1906 à 2 ^ 5 francs. 
Le Conseil décidé d'eu rerveer l'état. Il «envoie à huis-
clos l'exiaman des taxes «repayées posa Isa sMsxnfections 
à domicile. 

uaasjrs matuala 
s cet teccrit pour être distribué 

_ i cte ascours mutuels. La réssar. 
tit'on n'a p u être encort farte faute d e deeuments. Osa 

| propose de donner carte blsiKhe 4 la Commission des 
| trsssiets peur y peucéior de ecANert avec Ug topiéeen-

tant de chaque société. —-stdopté. 
Subvention de l'hôpital en 1907 

M. Beiuacart présente une proposition ainsi conçue» 
• Le Ccstseil s'engage 4 voter, en 1997. une scsscyie de 
6,400 fronça destiaea à porter a 20.000 fr. le subvention 
de l'Hôpitnl t g u a u t au budijet primitif de te Vide" 
pour 14.600 fr.. ce crédit de 5.400 fr._étant escompté sur 
ta plus-value du centime cbjnraunal. 

M. tt-iffaut. — Eat-ae que tous M membre» de la 
Commission sont d'accord ? 

M. Bcueeart. — Oui, nous avons constaté que noue 
faisions des économies. Avec 20.000 fr. no^is y arrive
rons, du moment nue te Conseil s'engage à combler te 
déficit 

H. Briffaut. — Vous ne s i re s pas oà s'arrêter» te 
chiffre. 

M. Lecomte. — Je fais des réserves. Vous tabies sur 
6.400 fr. sans savoir «i ta,contributions vont rapport «r 
ce surpliK. Nous ne pourrons d*aillewrs faire aucune au
tre, dépense, si l'on emploie d'avance ce ehanonibie. En 
réalité voua faites cela tour boueler votre budget. Ceat 
avec de pareils procédés que nous sommes toujours 
aosulss. 

M. Riusoart. — Ou ne peut pas placer plus utilement 
l'argent. 

M. llrifTant. — Les 5.400 francs ne seffiront pas. 
Vous avise voté ua budget de 96.000 fr. e t vous-venez 
de découvrir tout d'un coup que 20.000 fr. suffiront ! 

M. lleuacart. — Je demaude simplement qu'on ne di
minue pas l e subside municipal. Nous savons que nos 
dépenses diminuent, puisque au bout de trois trimes
tres, nous en sommes à 16.000 francs. 

ta proposition de M. Beaatait est. misa aux voix et 
adoptée. La minorité votre contre, sauf M. Briffaut qui 
déclara l'accepter, 4 condition que s'il manque davatfJL 
toge, l'Hôpital soit contraint de se suffit e. *• 

Lee tramuiays 
MM. Beuscaut, Dubus. Ledoux, Deetail lenn et D«f-

fremxt^s, présenU-nt une motion invitant la Compagnie 
des Tramway» 4 augmenter soit les départs, soit le 
nombre dee voitures aux heures suivantes, pour per
mettre aux nombreux ouvriers de regagner leur hravwil 
ou leur domicile : le matin, ru départ cte rysAtrelos, 
entre S h. 20 et 6 h. 30; à midi, au départ de Koubaix, 
entre 12 h. et 12 h. 20; le soir, au départ de Roubaix, 
entre 6 h. e t 7 h. 20. Approuvé à l'unanimité. 

Q u e s t i o n s d iverses 
M. Dubus émet le voeu qu'une; deuxième distribution 

postale soit faite au hameau du Bas-Chemin. 
M. Dearioce demande q u o l e s propriétaires des rues 

perticurheres soient contraints de les écUii'er. 
M. Lteltmuoy signale l'état défectueux des accote

ments de la rue des Champs. 
M. Delrroix émet le vœu qu'on change les éclures 

du pont du .Sertel. Le passage est très fréquenté et 
choque fois qu'un bateau se présente, les piétons et les 
vébk-u'es sont arrêtés presque vinat minutes. Approuvé. 

M. Delannoy rappelle qu'il a déjà demandé la revi-
aàsn dos cahiers des charges. C'est le moment d'y pro
cède-. 

M. Deffrexsnes. — Il sera temps lorsque des adjudica
tions viendront. 

M. Itelsiawy. — Non. il faut auparavant fixer la 
queation du minimum de salaire et du nombre d'heu
re» de travail. 

M. Leuridan prornet d'examineT la question. 
La séance publique est levée à 9 henren 46. Le tTon-

ssil examine 4 huis clos les demandes de soutien» de 
famille. 

SX» 
B U L L E T I N M E T E O R O L O C I Q U E 

ROUBAiX. jeudi, 15 novembre îsoe. 
9 heures soir, 8* au-dessus de zéro, TSS, variable. 
5 heures soir S* an-dessus de zéro, 75», variable. 
1 heures soir, s* au-dessus de zéro, 757, variable. 

Vendredi, 18 novembre 1808. 
Minuit, 5' au dessus de zéro, 757, variable. 
1 henres matin, S* au-dessus de zéro. 757, Variable, 

la Philharmonie du Crétinier demande un subside 
supplémentaire de 300 francs. Le Conseil, se rangeant 4 
l'avis de la Ccvmission des finances, exprime ses regrets 
de ne pouvoir accorder satisfaction 4 cette demande, en 
raison de l'état dea finances. 

1M minorité déclare s'abstenir. 
Bévlelen dee listes électorales 

MM. Benscart, Iroquernoy, La^acbe, et Liagre sont 
nommés membres de la Commission de révision des lis
tes électorales ainsi que MM. Ltestailleur, Uaaetsroark, 
Drtlrcnnes, Ledoux, Cantel. l e m a n , T>ubas, Floavier, 
qui seront chargés d'exuminer les réclamât ions. 

M. Lecomte proteste 4 nouveatv au sujet des Commis. 
srons, disant qu'on en exclut la minorité. L'an dernier, 
ajoute-t il. te travail de revision des listes éractoralas tut 
urès mal fait. 

M. Leuridan. — CTest aux électeurs 4 s'assorer s'ils 
sont inscrits. 

M. Briffaut. — Pourquoi ne laissez-vous pas la ruino. 
n t e shoisir elle-même ses délégués dans les Commis-
MssK 
' M. Peffrenites. — Contrairement 4 ce que font vos 
•sais ds Croix, nous vous avons mis dans toutes les 
Commissions. 

M. Briffaut. — Ce n'est pas 4 vous 4 choisir ceux qui 
peuvent en faire partie. 

M. Deprmce à M. Deffrenne». — Vous parles oonwne 
•on enfant ; c'est du parti pris. Voua savex b en que l'un 
Se connaît aux travaux, et l'antre n'y cozmeit rien. 

Les noms proposés pour la révision des listes étecto-
tuiss sont approuvés. L a minorité vote contre. 
L e e répart i teurs pour 1907. — Liste de propos i t ion 

Résidents : Titulaires : MM Hazebrouck, Dubus J.-B. 
Llagra J 11 , Agache Charles, Delcmlx Henri, Delccrolx 
Louis: — Suppléants MM Duquesnoy Louis, Labbe 
Henri. Quennoy J .B . , Leruste J.-B , Jubaru Emile, La-
gache Henri. 

CHRONIQUE LOCALE 
ROUBAIX 

QUESTIONS MUNICIPALES 
La fermeture 

des guichets postaux le dimanche 
U n v œ u de M, duiea Noyet le 

Il s era q u e s t i o n , 4 la s éance du Conse i l munic i 
pal de vendredi , d'un v œ u de M. J u l e s N o y e l l e 
eur le repos hebdomadaire d e s e m p l o y é s d e s 
P o s t e s . Ce v œ u a été e x a m i n é par les C o m m i s 
s i o n s qui ont chargé M. J u l e s Cléty du rapport. 

C e d o c u m e n t , qui sera lu , vendredi soir , a é té 
p u b l i é , jeudi m a t i n , par un journal . C o n s t a t o n s , 
e n p a s s a n t , que c e procédé , encore anormal à 
Routwix , e s t d'un u s a g e courant 4 Par i s et d a n s 
certa ines g r a n d e s v i l l es de France et d e l'étran
ger . N o u s e n s o m m e s , depui s l o n g t e m p s , l es par
t i s a n s conva incus . Cet te publ icat ion préalable a 
c e grand a v a n t a g e dé m e t t r e le publ ic au courant 
d e s q u e s t i o n s i n t é r e s s a n t e s avant qu'e l les a ient 
été r é s o l u e s déf ini t ivement . El le lui permet de 
faire l e s observat ions qu'il croit u t i l e s et d'éclai
rer l e s conse i l l ers munic ipaux sur cer ta ins po in t s 
qu' i l s peuvent n e p a s connaî tre complè tement . 

C'es t d a n s ce but que n o u s n o u s efforçons de 
faire connaî tre l e s d é c i s i o n s de s C o m m i s s i o n s m u 
n i c i p a l e s , a ins i que ce la se prat ique 4 Par i s et 
d a n s q u e l q u e s g r a n d e s v i l les . 

Voic i , m a i n t e n a n t , le rapport de M. Ju le s Cléty 
sur l e repos hebdomadaire d e s e m p l o y é s d e s 
P o s t e s : 

* > • ee i l rast t ieK 4 te 

7 e * annsistssM en «s 

que 
baix 

» Vejee s«M«isesa Ooasxiissien 
ment les considérations 

sdaaee cte t » . asiék 

W'yôs tea , t é i é%j .V et «Méeéisàas s*. sjuunstsjM, en «a 
« te fcatvetuf»4crs Miehets postaaa sut lies. 4 P o u , 

l l«s digscjichsg et jours fériés à d i s heures 4 » m». 

. _ _ _ _ - ss^sairVe-
que font valoir les employée de I 

poste et vous eut engagés à adopter le vœu, si oette me-
sara, ujje foie wi#s« q ' * ^ élu 4c nature à léoer une 
grande partie Se notre popuStioii ouvrière. 

» Ce n'est guère que le diniancheI au cousu de la ma
tinée, que les tre iai i loa» ont te louis do se iiartsanldi 
bureau de poste pou» y effectuer des versements ooTie-
traits 4 la Caisse d'éaarçna postale, émett-e ou toucfcer 
des rfiaUdatsl #»r»e des envois recsrrvmandé», etc. _»> 
t*mps sereitMéVidearatient trop court pour les ouvriers,. 
si on fermait 4 dix heures du matin les guiohets an l ieu 
de les laMser ouverts, connue il s e fait actuellement jus
qu'à midVet ce serait, leur ctdse ang gêne séhouso. 

a Votre Commission a pensé qu'il' serait p!u£ pratique 
que vous émettiez un vœu someitant de l'athninistra-
iitm oeatreje des postes, une augmentation du nombre 
des employés préposés aux opérations de bureaux. S'il 
est donné satisfaction 4 cette demande, qui a été déj4 
formatée à diverses reprises, qui est iét*xnit pa/r toute 
la population et qui n'est que trort justifiée, en raison 
du chiffre considérable d'affaires que moeurs au service 
dea postes la clientèle roubaisienne, U s'ensuivra que non 
seulement les employés de postes verront leur travail 
réduit, mais qu'ils pourront, aa moment du roulement, 
obtenir fréquemment la cessation de toute besogne pen
dant la journée entière du dimanche. 

> C'est dans ce sens que noua voue proposons de ré
pondre an veen esprinw par le groupe rouhaisien dee 
postes et télépraphes et présenté par M. Jules Noyelle 
et quelques autres de nos collègues », 

L'Hospice des Vieux Ménages 
L œ u v r e humani ta ire d e la munlospal l té . — lOO.Mu 

franoe p o u r l e* malheureux 
N o u s avons publ ié , il y a que lques t e m p s , un 

article sur l 'Hospice de s Vieux M é n a g e s que l'Ad
minis trat ion hospi ta l ière se propose d'édifier 4 
Barbieux grâce au subs ide de loc .ooo francs vo té 
par la Vi l le le «S février 10/34. L e projet de c o n s 
truction sera s o u m i s , oe soir , a u Conse i l muni 
cipal qui sera appelé à l 'approuver. 

M. Fé l ix Chat te lcyn donnera à c e propos lecture 
d'un très in téressant rapport dont voici le p a s s a g e 
le p lus important : 

• La longueur du bitlment 4 construire sera de t7 
métrés, sa hauteur d'environ 14 mètres U comportera 
deux étages au-dessus du rez-de-chaussée ; Il sera par
tagé, sur toute s» longueur, au rez-de-ehaussée et aux 
étapes, par un couhitr centra! do trels métrés de la»« 
geur De chaque cOté des couloirs, seront reparties les 
rhanrrjrsa dos «slaaenn, au nnmhre d'environ cinquante, 
et les salles «s servies coxeeeoaaat aa rsa-de-i basssri et 
aux étages, ua rétectolre, eue retaverle si une ehaatl'rc 
de garde. Los cruuxsseo» tdossjaées aux M o u saeaaires 
seront éclairés» par OS tarées tenetass. comprenant deux 
parties axes e t eue t t r t l e ouvrante. eMes seront par 
quetees en piteteatn en lames longues sur asphalte Des 
in-lallations de chauffage par la rapeur s «sauront une 
température ceavenable dans tout le b t m n w i 

- A •noias de «tracultés tmpossihlss 4 prévotr. les tra
vaux pourront iiseaiiw-er m vrtotam» « s 1 susse r>-.<-
cliatne et la r, asiate tattinatzas sera a i état é e recevoir 
ses peusioaeazras aa suiuaieacssacnt de stae. 

. Ainsi sera l i n a s s l i l'esuvrc humanitaire «ont tra
çait les grandes M p É le rapport que rAdzalalssrati. ri 
municipale soumette»» aa précèdent Conseil dans sa 
séance du 7 ni issssW (Ma. Le plan «remis 4 vos prédé
cesseurs comportait a a l a s s i s n l : 

» 1' La OTiistniettoa du aeuvet hôpital de la Frétera "c" 
susceptible d'assurer *s traitssBoat de cinq t enu •salaaes 
dans des côndittaea aygtlatsjass exccpuennstles ; 

• r L'aeqnlaMMD <-ua terrain de l iage aastras, sur 
leirusl seront éttMé* des pavillons coasplsmsatelrss pour 
les «ntaata et las convalescents ; 

• a* La naptu «ssisa s)a «Mil heavlce, dont les Inapec-
teurs généraux aie l'Aarsrtance puaUque reclassaient de
puis loagtsaips ta sasveessioa ; 

• f Le traasport des eervicas axasprUllers dans les bâti
ments de I*r1«tst-t>ieu. s * ssroat tastalats ceat b is nou
veaux: 

• r La trmssaataa d'un bosplf» «a vieux satasgi 1 
• L'taxrrre fartes 4 se aa . La date «e l*taaacaratinn 

de sa FretcrnKé acsrt etrs estassent entrevue; ta taans-
fonaaatoa cte r iMM-Msu ea sera la tmsxalgasntii. al vous 
allez adopter les plans des vieux menaces J'ai le droit 
de dire qu'en poursuivant la réalisation de ces projets, 
vous aurez bien mérité de Roubaix et de la Démocratie » 

La transformation du bureau d'hygiène 
M. l e docteur L e p o u t i e a établi sur la transfor

m a t i o n du bureau d 'hyg iène un rapport beaucoup 
trop long pour que n o u s p u i s s i o n s le publ ier en 
entier. F.n voici l e s p a s s a g e s principaux : 

• Messieurs, la loi du 15 février 1809 impose aux villes 
de plus de so 000 habitants l'obligation d organiser ua 
bureau d'hygiène. L'application de cette lot qui devait 
être exécutoire un au après sa promulgation, a été re
tardée par l'attente des décrets et régie menu qui étalent 
destinés a la compléter Sans vous arrêter aux critiques 
que cette nouvelle législation pouvait vous suggérer, 
vous n'avez pas voulu priver nos concitoyens des bien
faits qu'elle comporte, m des améliorations qu'elle réa
lise. Aussi avei-vous souscrit aux propositions de l'Ad
ministration municipale en votant, dès le Budget de 
1908, las sommes nécessaires au fonctionnement du bu
reau d'hygiène. 

• U s'agit donc moins pour nous d'innover que de pro
céder a l'adaptation de l'organisation ancienne aux 
obligations nouvelles. Depuis votre décision des instruc
tions nous ont été transmises par l'autorité supérieure 
et nous venons aujourd'hui vous demander de trans
former l'organisme existant pour le mettre en harmonie 
avec les prescriptions de la circulaire ministérielle du 
23 mars 1906. > 

D a n s l 'étude d e cet te réforme l e s C o m m i s s i o n s 
ont cte g u i d é e s par le dés ir de faire profiter le p u 
bl ic de tous l e s a v a n t a g e s de la nouvel le l é g i s l a 
t ion sur l 'hyg iène , m a i s , en se g a r d a n t de trop sur
charger l e s finances munic ipa le s . C'est pour ce 
mot i f q u e , tout en déc idant d'appeler 4 la direc
t ion du service un docteur e n m é d e c i n e , e l l e s n'ont 
fixé s o n tra i tement annuel qu'à 2.400 francs. D a n s 
leur p e n s é e , ce médec in ne donnera à la direction 
qu 'une p a i t i e de s o n t e m p s ; son rôle devant être 
ce lui d'un conse i l l er et d'un g u i d e . 

_ ^ ^ ^ _ ^ ^ _ _ _ _ ly-afmisSsrTeve. 
• S a résumé, vos *' et 3- Commission», poser sa contre» 

ses» s a décret du g Juillet 1905 « 1 1 » circulaire ml r is . 
utetstle «te M « M M 1906, vous proposent 6a prendre la 

V U bassstn é'ttrsatns créé 4 la Mairie de Roubalj. 
en vertu 6* le M da 15 sérrter m o t sera organisé «on. 
fnrsaéasjsnt t u a înttrustioas eonmiues dan» la circulait* 
ministérielle du 83 zpsje MM. 

1' Le personnel se issus m r de 1 aa. directeur, docteur 
en médecine, aux appointements de 9.400 fr.; uu chef de 
bureau, 3 500 fr ; un commis aux écritures, 1.600 lr , un 
agent teopiiutue. 1 «H tranea 

3' En attendant son installation dans le nouvel Hôtel 
ds Villa où u a local spécial lui sera affecta, ls bureau 
d'hygiène sera pourvu dans la Mairie provisoire d'une 
installation appropriée et distincte, munie de tout ce 
gui est nécessaire a son fonctionnement. 

4' Lee dépenses rotatives aa bureau d'hygiène agare-
rant 4 l'avenir au budget sous-une rubrique spéciale qui 
réunira tontes celles qui oat trait 4 la protection a», la 
santé publique et a l'application de la loi du 15 février 
1903. Biles se décomposeront comme suit : 

vricr i66f. — 1' Bureau d'hygiène : un directeur, docteur 
en médecine, » 100 fr ; un chef do bureau, 3.360 f r . un 
commis m i écritures, 1.800 fr.; ua agent technique, 1200 
francs ; frais de bureau, dépenses diverses et gratifica
tions. 3 300 fr ; - . S' Service de santé : traitement du doc
teur, 900 fr ; médicaments, 50 fr.; — »' Service de la vac
cination et de la revaccination antivarioliques, 1.000 fr.; 
— 4' service médical et service de désinfection, 9 000 fr.: 
— 5* Service pharmaceutique de nuit, 300 fr.; — 6* Ins
pection des denrées alimentaires. 12.500 fr.; — 7* Analyse 
des boissons et denrées alimentaires, 1.300 fr ; — 8' Ex
ploitation de l'Ecole de Natation, 8 000 lr ; — 9* Etablis
sement de bains de la rus ds Rome, 1S.938 francs. — 1er 
tal, 63078 francs. 

V U ne sera pas créé de laboratoire spécial. Le service 
des analyses chlmlqv.es et bactériologiques continuera a 
être assuré aux conditions actuelles ; 

6' Aux attributions obligatoires prévues par le renie
ment seront Jointes les attributions fscurtativss servan
tes : a) Umtrole ds la qualité du lait pour l'alimentation 
Infantile: ht Surveillance des établissements insalubres, 
dangereux ou incommodes ; e) Suvcillance de la prostitu
tion au point de vue de la prophylaxie. 

Telles sont, Messieurs, les propositions que vos 4' et 3f 
Commissions ont décidé de soumettre 4 votre aruproba» 
tins. SI vous les adoptez, vous aurez, tout en sauvegar
dant, dans une Juste mesnre, les Intérêts communaux 
dont voas ave» la garde, rempli votre devoir 6 l'égard de 
nos concitoyens en protégeant leur santé qui est la pre
mière richesse d'une ville comme d'un pays. 

Les Jardins Ouvriers 
Le Ville met à la disposition de la soelété dee 

g Jardins Populaires » 3.094 mètres carrés de 
terrains n o n utilisée) 

A la dernière séance , MM. D u b o i s , R o u s s e a u , 
Hcrbaux , Chat te l cyn e t B r o w a e y s , avaient é m i s un 
v<ru tendant à ce que les terrains vacants et non 
ut i l i sé s appartenant 4 la Vi l le fussent m i s 4 la 
d i spos i t ion de la soc iété de s « Jardins Popula ires .» 

Au n o m d e s 6e e t 3e C o m m i s s i o n s , M. Achi l l e 
R o u s s e a u proposera d'affecter 4 c e t t e œ u v r e phi-
l a n t h i o p i q u e , l es parcel les su ivantes : 1. rue Marc-
S é g u i n , un terrain de 577 m q . ; 2. n i e de te Bras 
ser ie , un terrain de 100 m q . ; 3 . rue Cuve l l c , un 
terrain de 465 mq. ; 4. rue Cuvel le , un terrain de 
200 mq. ; 5. rue Cuvel lc , un terrain de 180 mq. ; 
6. n i e Lalande , un terrain de 365 mq. ; 7. avenue 
Ju l i eu- I .agache , un terrain de 1.187 mq. 

M. Achi l le R o u s s e a u fera suivre cette proposi 
t ion des cons idéra t ions c i -des sous qui const i tuent 
un très é loquent pla idoyer en faveur d e s Jardins 
Ouvriers : 

. Messieurs, pour qui a ru d'un peu près 1 oeuvre des 
Jardins populaires, qui a pu constater la somme de Jnols-
sences morales, bien plus que matérielles, celtes-cl 
n'étsnt pas négligeables toutefois, que procure au tra
vailleur de la terre la fécondation de celle-ci a son pro
fit, qui a mesuré le degré de noble fierté ds es travail
leur qui, d'un terrain aride, encombré, pénible à défri
cher et 4 ameublir pour le rendre productif, finit par 
(airs uns terre de rapport inteasif au bout de quelques 
années ; pour qui a constaté chez nos ouvriers urbains, 
fraîchement transplantes de' la campagne, la passion ar
dente avec laquelle, aux heures de loisir, Ils remuent, 
retournent, ratissent et plantent ce lopin mis 4 la dis
position, comme par un fougueux retour a leur prime 
nature ; pour qui Interroge ces braves gens et reçoit 
leurs confidences de bonheur relatif. Ls cause -< Jardins 
poimlalres devient une cause «arias, «jae tous les gens 
de cceur et de bonne volonté doivent s'efforcer de dé
velopper sans acception ds nuances politiques et écono
miques. 

• C'est pourquoi. Messieurs, vos Commissions furent 
unanimes 4 remercier l'Administration municipale de 
s'être prêtée dans la mesure de ses moyens, hélas res
treints, et avec un empressement louable, 4 l'élargisse
ment de l'oeuvre à Roubaix et à la propagande par 
l'exemple. Elles vous proposent ea outre de vouloir bien 
ratltstr 1 acte par lequel radaslnistratlon met a la dis
position des Jardins populaires, 4 titre précaire bien 
entendu et Jusqu'aux nécessites d'utilisation que le ser
vice de la ville exigerait 4 un moment donné, les ter
rains spécifies plus haut. • 

L', FrAIREDU BUREAU DE RECRUTEMENT 
D E L I L L E 

Ls Parquet 4 Roubaix 
Ains i que n o u s l 'avions a n n o n c é , M . D e l a l é . j u g e 

d ' ins truct ion , s'est rendu jeudi après-midi 4 1 Hô
tel de Vi l l e de Roubaix , pour y interroger les té
m o i n s c i t é s d a n s l'affaire L é m a n . Le mag i s t ra t 
e s t arrivé 4 a heures par l e tramway de Lannoy , 
tandis que son greffier, M. Leroy, venait de Li l le 
par c h e m i n d e fer. 

L e s treize t é m o i n s en tendus sont MM. A. L . . . , 
rue de l 'Epeule ; A . L . . . , rue de l . annoy ; L. W.. . , 
rue Mimerel ; V. M. . . , rue Pci lart ; W. L . . . , rue 
Pauvrèe ; A. M. . . , rue du M o u l i n ; L . . . , rue d e 
B o m i n e s ; C. M. . . , t u e D a u b e n t o n ; T . . . , rue d e 
l ' A l o u e t t e ; If . . . , rue S a i n t - J e a n ; F . . . , rue D a u 
benton ; ¥..., p lace Chaptal ; et D . . . , rue N e u v e . 

Leurs déc larat ions ont a b s o l u m e n t confirmé 
ce l les de L c m a n . Q u e l q u e s - u n s seu lement ont 
d'abord nié qu' i ls avaient payé s e s serv ices , m a i s 

DERNIÈRE HEURE 
(De nos Correspondants particuliers et par fil spécial) 

LES ANTIMILITARISTES 
Quatre M U S M U I S S renvoyées devant las A s s i s e s 

pour lajuree m l'ai a i e s e t provocat ion 4 la de-

P a r i s , 15 novembre. — M. André , j u g e d' ins
t ruc t ion , v ient de renvoyer , devant tes A s s i s e s de 
l a Se ine , Graadjouan , De le sa l l e , D e s p l a n q u e s , Ive-
to t et V i g n a u d . 

L e premier e s t incu lpé d' injures 4 l 'armée e t l e s 
a u t r e s de provocat ion 4 la d é s o b é i s s a n c e . 

O a sait que l a • Voix du P e u p l e », dont l e s in
c u l p é e sont rédacteurs , a é té l'objet d'une m ê m e 
p la inte i Marse i l l e 

BI n o n i E TEAGIQOE A PAEIS 
1*» su***. — u n btooeé 

Varia, U novembre . — U n incendie qui aura i t 
f/a asaaieïra tes prusort ions d'un désastre s'est dé-
eica^cMtaWesyata^asttta a s g | é m 4 0 , rue MosteèT.stesss 
un dopât cte pe ignes e t d'art ic les de cel luloïd. V e r s é 
aenrea, axes lornudable ewplosion dont on ignore en
core tes eaaeas • ' e s t produite au d e u x i è m e é t a g e 
sTste I m s s i s e t e ete o e t t e n e , d a a s a a local occupé 

S a e a e l e n e e m i s â t e s , toevt l ' immeuble é t a i t e n 
f e u ; lea Basâmes sert ies par tes vaste» fenêtres at
t e i g n a i e n t te sasit i l da la rue, pendant q u ' u n e 
ipBtts» f sMéte a* u a e l o r t o odeeu de eeHuloid se ré-
p i n i l i t s r i «te sautes parte . 

Las pompiers auss i tôt p r é v e n u s , accourent e t aaot-
tttk ocjetaie» tentes en batter ie . A 6 heares , i ls 
sont maître* «te feu au premier é t a g e e t lu t tent cea -
t r e l ' incendie a a deux ième étage . Lee d e u x maisons 
«natigUse 4 dro i te et 4 gauche , s o n t é v a c u é e s ; colle 
ste i s o t t * , 0*4 H y e do nombreux M a l t s de soUaaold 
orstesata « a tTsrtfMr. L s moT é t a i t sases épate , e n 
Strate* te prrjtéejer. las sfcstesu est s s i l l t s t s .1 l o r t o 
u n e te msHstw sj taéa e à race, j e x f t a t n te Mtmênr d», 
B h* r V s g k i lrttéVatesr*rat ct>rt#, l i a (dal la tos tbe 
las passants; toutes tes vitras ont éotet» tous •basai 

» S > 6 " « B V 

l e u r ; la charpente commenee 4 s'effondrer; t o u t 
l ' intér ieur de l ' immeuble e s t e n flamme*. 

U n agent a é t é blessé par une pierre qui est tom
bée do la maison s i tuée en face do l ' immeuble s in i s 
tré . On a 4 déplorer la mort de Mme Gruyer , 70 ans , 
mère du commerçant chez qui l 'explosion a e u l i eu , 
qui , vou lant sauver quelques va leurs enfermées dans 
un coffre-fort, a é t é asphyxiée . Il n'y a paa d'au
tres accidents de personnes . 

Par i s , 15 novembre. -— Les pompiers o n t fini par 
se rendre maî tres de l ' incendie qui a consumé pres-
qu'ent ièrement l ' immeuble s i tué 40, rue Meàlay. 
Les dégâts ne p e u v e n t ê tre encoro éva lués . 

OHE CATASTROPHE A SAINT-SÉBASTIEN 
Effondrement d'uns m a i s o n e n construct ion 

n o m b r e u s e s v i c t i m e s 

Handaye , 15 n o v e m b r e . — U n e ca tas trophe v ient 
d'arriver a Sa int -Sébas t i en . U n e m a i s o n e n c o n s 
truction s 'est effondrée. D e n o m b r e u x ouvr iers o a t 
é té enseve l i s . 

H c n d a y c , 15 novembre . — D e s d é c o m b r e s de la 
m a i s o n ef fondrée 4 S a i n t - S é b a s t i e n , on a déjà re
tiré 4 m o r t s et c inq b l e s s é s . On i g n o r e le nordore 
d e s v i c t imes . 

U N C R I M E E N C H E M I N D E F E N 

Narbcmne, 15 novembre . — Hier mat in , 4 l 'aube 
u a h o m m e a é té trouvé évanoui , p r è s d e s ra i l s , 4 
p e a de d i s tance de la g a r e de Vi l l eda igne . Il avait 
au front une forte b l e s sure . Cet h o m m e était 
t o m b é d'un train. 

Q u a n d l e rapide de Cet te fut arrivé à Bordeaux 
4 7 h e u r e s 44 d u m a t i n , on trouva d a a a u a compar
t iment de i r e c la s se un sac de v o y a g e e a cuir jau
ne qui avait é t é force , u a e c a s q u e t t e , un c h a p e a u , 
d o n t tas lait « l e s e t te m a r q u e ava ient é té e n l e v é e s , 
un m o u c h o i r , et enfin un carton d'échantiHoBe d'é-
toffes. L e casstpartrmeat, o a c e s o b j e t s étaient pla-
fét cte façon asgejg aormaJe, s e m b l a renumstesjt por

ter d e s traces de l u t t e sur l e s c o u s s i n s et sur l e s 
g a r n i t u r e s des port ières . 

E n outre , u n e e m b r a s s e a été arrachée. 
L a v ic t ime , privée de s e s s e n s lorsqu 'on l'a re

trouvée sur la voie , es t un n o m m é Gal i che , repré
sentant d'une m a i s o n de m o d e s de P a r i s . 

C A T A S T R O P H E d a n s une M I N E E N A L C É R I E 

Conatant ine , 15 novembre. — On annonce qu'un 
éboulement se serait produi t dans u n e galer ie de 
m i n e de plomb d u Djcbe l -Fe l lem. I l y aura i t 16 
ouvr iers ensevel i s . Lee déta i l s m a n q u e n t . 

CONTRE LE CERCLE CATHOLIQUE DE 
•ERCUES 

Parts, 1S novembre. — La Lanterne de scande la fer
meture du cercla catholique ds Becgues (Nord) où. 11 y 
a quelques Jours, Mgr Lobbedey, évéque de Moulins, 
protesta avec Indignation contre l'affirmation de M. 
Briand : que plusieurs évoquas étalent favorables aux 
associations cultuelles. 

L E S M E M B R E S D E S F A M I L L E S 
A Y A N T R E C N E E N F R A N C E 

Par i s , 15 novembre . — M. Kernand E n g e r a n d a 
d é p o s é une propos i t ion de loi tendant 4 at ténuer 
lea d i s p o s i t i o n s de la loi du 21 j u i n 1886, relat ive 
aux m e m b r e s de s i a m i l l e s ayant r é g n é e n France . 

N o u v e l l e s R é g i o n a l e s 
L E * V O L S D E V E L O S . — Quatre arrestat ions 

à Lille. — Le service de la sûreté do Lille vient de 
mettre en état d'arrestation Fernaad Dufour, S i ans, 
dente «uant avec son amie, Maris Verechaeva, 19 sus , 
dans un garai de la rue des Ojrer», et Gendinet Eugène, 
& ans, e t sa femme, nos Hermaoez, demeurant rue 
Jessmc Meillette. Les perquisitions laites au domicile 
des deux (soupes amenèrent la. découverte do bicy
clettes, dos pièces de vélos démontés et de divers objets 
ne «siasant aucun doute sur le genre de travail auquel 
ils se livraient. 

M. Leqisire, industriel 4 Tourcoing, s reconnu, panai 
les objet» trouvés, les pièces de sa bicyclette qui fut 
volée d y a cec l i i cn jours daas ls vestibule de l'Hétcl 
ds Framce, place ea) la Cars, 4 Xàlls. Presque tons les 
vélos ont é té reconnus. 

U N MXUOÊMT MORTEL A SQVASTB&. — M. 
Victor Bcsarsiû. 3 * ans , ealtavataur, est tombé sous les 
roues de son chariot e t lut grièvement blessé. Trans 
porté 4 son domicile, «V y ««Tira après deux heares 

CONSUL 0 1 CUERRg SEANT 4 LILLI. — Stanec du 
15 novembre 1SO6 — Présidence de M le lieutenant-colo
nel Wittecocq, du Me de ligne — Arthur Sclvais, capo
ral au 127e rt'lnf., abandon de poste étant chef de poste 
Acquitté. Défenseur M' Moitler — Eugène Verger, Se sa
peur au 3e génie ; désertion à l'etranger avec emport 
d'effets Deux mois de prison avec sursis. Défenseur: 
41* Eycken — Henri Meunier, réserviste de la classe 
1866, du recrutement d'Arras ; Insoumission. Acquitté. 
Défenseur: M' de Beaumont. — X. . . chasseur de 8« cl. 
au 16e bataillon ; désertion 4 l'Intérieur en temps de 
prix. Un mois de prison arec sursis. Défenseur : 41' Cban-
try. 

TSNTATive o i M I U R T R C A MsTEStN. — Mercredi 
vers 9 heures du soir, un Individu du nom de Delar, cor
donnier. Agé de es ans. pénétra rhe* M Salomé. Mlle 
Camhie, sceur de Mme Salomé. soignait ta maison. De
lar lui porta. A la figure, un coup de trancliet. A ce 
moment, M. Salomé, porteur d'une somme ds 12000 fr., 
de retour de Lille, pénétra chez lui. 

Une lBlte «engagea entre les deux hommes M Salo
mé reçut plusieurs coups de trancliet, mats obligea l'a
gresseur 4 s'enfuir. 

Celui ri alla se coucher sur la vole ferrée, entre Stra-
zeele et Ballleul Un train qui passa le décapita M. le 
commissaire de police de Ballleul avisé, a fait les cons
tatations d'usage On suppose que Delar vonlatt s'em
parer do la somme dont M. Salomé était porteur, mais 
le mobile exact de cette tentative ds meurtre reste 
Ignoré. 

UNS NOVADB H wiTTES. — M. Gustave Dume. haleur 
de bateaux, conduisait deux chevaux le long du canal 
L'un d'eux tomba a l'eau, y entraînant l'autre avec le 
conducteur, qui fut noyé. 

L'rNOIOSNT DIS MINERAIS A DUNKEROUS. — LSS 
ouvriers travaillant au déchargement du minerai A bord 
dn vapeur • Baklo • avalent demandé une augmentation 
de S6 centimes psr homme et par wagon. L* Commission 
mixte d'arbitrage, réunie chez M. F. Dewulf, rus des 
Arbres, comprenant trois négociants, trots ouvrier» du 
syndics! et cinq ouvriers du • Baklo », a décidé que les 
minerais calcinés, e'est-4-dlre chauds ou poussiéreux, bé
néficieraient d'un supplément de M centimes L'incident 
est donc réglé. 

L E S s s X R O a u s R i a s O'UN P S B U O O - P R S L A T . — 
M. André. Juge d'Instruction. 4 Paris, vient 4a corn mu 
nlqusr. au parquet de Douai, le dossier dss faux du 
pseudo-prélat 'sooaju««court, contre laquai une instruc
tion était ouverte, sur la plainte ds M Laniel, député 
du Calvados, et ds Mme Ssiart, fssams du grand indus 
triaL 

N E C R O L O C I E 

Arres. * • • * « • 
STArras, 

M A R I A G E S E T F I A N Ç A I L L E S 
— Le mariage de Mlle Madeleine Scalbert, fille de 

M. Maurice Scalbert, avec M. flecrtres Droulers, fils de 
M. et Mme Georges Droulers-Scrépel, d'Armentiéres, sera 
célébré le mardi 27 novembre, en l'église de la Mads-
lelne. 4 Lille. 

On annonce le mariage de M Benoist, ancien chef 
de cabinet ds M le Préfet du Nord, récemment nommé 
sous-préfet 4 Brley, avec Mlle Magnan, de Salnt-Ulppo 
lyte (Indre et-Lolre) 

• B K X J G - X Q T T X D 
L E D E P A R T D E M . C E R A R D 

Bruxel les , 16 novembre. — M. Gérsrd , min i s t re 
de France , a é t é reçu , c e t après-midi, par le Ro i , 
on audience de congé . A v a n t I audience , te roi avait 
fa i t remettre au diplomate França is , le grand cor
don de l'Ordre de iLéopold. 

L 'entrevue en tre l e souverain e t l 'ancien repré
s e n t a n t de la Républ ique française 4 JlruzeUss, a 
é t é empre inte d'une ent ière cordial i té . 

M. Oérard s'est ensui te rendu «u Palais d e te 
rne de la Science où il a pris congé du prince Al
bert. M. Oérard qui t tera Bruxel les lundi , pour as 
rendre 4 Par is . 

COTONS AMÉRICAINS 
New York, jeudi, 1S novembre tssa. 
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